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42 ARCHIVES PARLEMENTAIRES - CONVENTION NATIONALE 

amies du peuple en marquant à la fois leurs limi¬ 
tes et leur véritable but. 

Entre les époques que le peuple a fixées pour 
l’exercice de la souveraineté, les français pour¬ 
ront toujours se réunir et méditer sur leurs 
droits ; mais les membres des assemblées ne ten¬ 
teront plus de les ériger en assemblées souverai¬ 
nes; ils ne stipuleront plus les interets de leur 
ambition, au lieu de discuter les intérêts de la 
patrie. ; ils ne transformeront plus le patriotisme 
en privilège ; ils ne donneront plus l’amour de la 
domination pour l’amour de l’égalité; ils ne se 
sépareront plus du peuple pour le subjuguer; 
ne s’identifieront plus avec lui, en son nom, 
contre ses représentants; ne parleront plus de 
législation pour prendre l’initiative, ou exercer le veto sur toutes les lois. 

L’autorité enfin est une comme la vérité et les 
principes ; et de ces moments la République est 
vraiment indivisible. Votre décret sur les Jaco¬ 
bins est une victoire décisive sur les tyrans, qui 
avoient fondé sur nos divisions leurs dernières 
espérances. 

Représentants, le 22 brumaire est aussi un 
jour de triomphe pour la liberté, que vous avez 
juré de faire aimer. 

Le peuple français, délivré des factions, 
s’élève enfin dans toute sa grandeur et toute sa 
majesté, pour enseigner la liberté aux nations de 
l’Europe et dicter aux tyrans toutes les répara¬ 
tions qu’ils doivent au genre humain longtemps 
outragé. 

Suivent 75 signatures. 
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Le conseil général de la commune de La Rochelle [Charente-Inférieure] invite la 
Convention nationale à former prompte¬ 
ment les écoles primaires, afin d’assurer à 
la génération future la jouissance paisible du bonheur fondé sur l’observance des lois 
et le maintien des mœurs publiques. 

Mention honorable, insertion au bulle¬ 
tin, renvoyé au comité d’instruction 
publique (12). 
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Les citoyens de la commune de Chau¬ 
mont, département de la Haute-Marne, réu¬ 
nis en société populaire, félicitent la 
Convention sur l’adresse au peuple fran¬ 
çais, l’invitent à organiser l’Instruction 
publique et créer les instituteurs qui doi¬ 
vent mettre en pratique les préceptes de la 
morale, et lui jurent dévouement sans bor¬ nes. 

(12) P. V., L, 13. Bull., 5 frim. (suppl.). 

Mention honorable, insertion au bulle¬ 
tin, renvoi au comité d’instruction 
publique (13). 
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La société populaire de Langres, dépar¬ 
tement de la Haute-Marne, exprime sa 
reconnaissance sur le courage énergique 
des représentans du peuple: elle invite la 
Convention à maintenir les principes com¬ 
pris dans leur adresse, et annonce qu’elle a 
déposé dans la caisse du receveur du dis¬ 
trict 4 694L. 4 s. pour l’équipement d’un 
vaisseau ; que huit autres communes du dis¬ 
trict y ont joint 590 L. Leur seul point de 
ralliement a été, est et sera la Convention nationale. 

Mention honorable, insertion au bulletin 
(14). 

[Les membres de la société populaire de Langres à 
la Convention nationale, Langres, le 23 bru¬ maire an III] (15) 

Liberté, Égalité, Fraternité. 

Citoyens représentants, 
C’est avec l’expression de la plus vive recon¬ 

naissance, c’est avec les sentiments gravés dans 
nos cœurs et si bien manifestés par la Conven¬ 
tion que nous applaudissons à la conduite éner¬ 
gique des représentants d’un peuple libre dont le 
bonheur est le but et la justice le guide. Quelle 
douce récompense pour des législateurs que d’en¬ 
tendre de tous les points de la République les 
citoyens reconnaissants d’applaudir aux décrets 
immortels qu’ils rendent chaque jour pour le bon¬ 
heur d’un peuple composé de vingt-cinq millions d’hommes libres. 

Législateurs, continuez à arracher le masque 
aux traîtres, foudroyez les hommes de sang, les 
contrerévolutionnaires qui ne connaissent de la 
douce égalité que le nom, maintenez les principes 
qui sont si énergiquement exprimés dans votre 
sublime adresse au peuple français. Depuis 
quelque temps, la société populaire de Langres 
avait ouvert dans la commune une souscription 
pour l’équipement du vaisseau Le Vengeur. Le 
produit a été de quatre mille six cent quatre 
vingt quatorze livres quatre sols. 

Huit autres communes du district de Langres 
ont joint leurs dons au notre, le produit a été de 
cinq cent quatre vingt dix livres neuf sols du revenu de notre district. 

Puisse notre vif amour de la liberté concourir 
à l’anéantissement des factieux que nous exé¬ 
crons; périssent les traîtres, les intrigants, les contrerévolutionnaires. 

(13) P.-V., L, 13. 
(14) P.-V., L, 13. Bull., 4 frim. (suppl.). 
(15) C 327 (2), pl. 1443, p. 6. 
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